
L'INCIDENT 
ITALO-ETHIOPIEN 
DE OUAL-OUAL 

U M communication a été adressée 
• U S . D. N. par 

le gouvernement italien 
«- Le gouvernement italien a adresse au 
secrétariat de la S D.N. une communi
cation relative à l'incident d e Oual-
D u a l entre les troupes i tal iennes et 
é thiopiennes dans laquelle il confirme 
que bt garnison de Oual-Oual a et* at
taquée le 6 décembre à l'improviate, et 
• a n s provocation de sa part. 
I l i* gouvernement Italien depuis le 
traité de 1908 -.est déclaré prêt à déli
miter la frontière entre l'Ethiopie et 
la Somalie italienne, mais une Commis
s ion qui avait été nommée n'a pu con
t inuer ses travaux en raison des diff i
cultés soulevées par le gouvernement 
Éthiopien. La communicat ion conclut en 
déclarant que le gouvernement italien 
est prêt à reprendre ces travaux dès que 
le gouvernement éthiopien aura fourni 
les satisfactions dues pour réparer le 
droit offensé par l'agression. 

LtHERGÏI FÉMHÉE 
FENDANT LA GUERRE 

Les nouveaux avatars 
des frères Navarre 

Roger a encore invectivé 
contre les juges qui-venaient 
de confirmer la condamnation 

récente de Christian 
Christian Navarre qui eut. o n s'en 

souvient, de longs démêlés avec la Jus 
tice, à St-Nazaire notamment , avait été 
condamné il y i trois semaines en cor
rectionnelle à ouatre mois de prison 
pour coups et Injures à un gardien de 
la paix. Etant pris de boisson, il avait. 
boulevard de la Batti l le. pris à partie 
un agent de police. 

Hier après-midi. In 10» chambre de la 
Cour d'appel a confirme s implement 
cet te condamnation. Roger Navarre, 
frère de l'accusé, nui se trouvait dans 
l a salle, a crié : « Voilà ce que c'est que 
la Société ». 

Immédiatement arrêté sur les ordres 
du président, il a été amené au pied de 
l a Cour et condamné tout aussitôt à 
trois mois de prison. 

LA LOTERIE NATIONALE 

La première tranche de 1935 
sera émise jeudi 

En raison de la rapidité avec laquelle 
se couvre l'émission des s ixième e t sep
t ième tranches de la Loterie nat ionale 
de 1934. le ministre des F inances vient 
d'autoriser le secrétariat général à pro
céder dès le 27 décembre courant à 
l'émission de la première tranche de la 
Loterie 1935. qui sera Identique aux pré
cédentes et comportera comme elles un 
mill ion de billots. 

L'AMBASSADEUR DE L U R. S. S. 
A L'ELYSÉE 

. L e Président de la République a reçu, 
hier, à 11 h 30, en audience officielle. 
Ht. Potemkine, qui lui a remis les lettres 
l'accréditant en qualité d ambassadeur 
extraordinaire et plénipotentiaire de 
l 'Union des Républiques Soviétiques So
cial istes à Paris. A l'arrivée de M. Potem
kine au Palais de l'Elysée, les honneurs 
militaires lui ont été rendus par un 

-bataillon de la Garde républicaine. 

LES CRÉANCIERS DE CITROEN 
SE RÉUNIRONT JEUDI ' 

Jeudi 27 décembre, à 14 h. 30. aura 
lieu une reunion plémere des créanciers 
d e la Société « Citroen » pour discuter 
des décisions à intervenir. Y prendront 
la parole : M. Maurice Gourd, président 
de la Chambre syndicale des Fabricants 
d'Accessoires pour automobiles: M. Mole, 
président de la Chambre Nat ionale du 
Commerce de r automobile : M. le baron 
Petiet, préaident de la Fédération Auto
mobile. 

QUATRE CENTS OUVRIERS 
BARRICADÉS DANS UNE USINE 

A SALONIQUE 
Quatre cents ouvriers des deux sexes 

d'une manufacture de tabacs de Salo-
raque occupent les ateliers Jour et nuit 
depuis douze jours et restent barricadés. 
Les autorités adoptent une att i tude pas
sive, craignant qu il n y ait des vict imes 
si on procède a l 'évacuation par force. 
Les ouvriers cloitrés reçoivent leur nour
riture de leurs parents, qui déposent les 
vivres dans des paniers qu'ils descendent 
des fenêtres des étages supérieurs, mais 
depuis hier, seule la fourniture de pain, 
de lait et d'oranges est autorisée par la 
police. L'envoi de journaux m ê m e est 
interdit . 

Les autorités ont intenté des pour
suites Judiciaires contre les responsables 
d e la détent ion forcée des employés de 
la société e t de divers autres ouvriers, 
qui désirent abandonner la lutte. 

SIX OUVRIERS PRÉCIPITÉS 
DANS UN MALAXEUR 

Six ouvriers, oui venaient de reprendre 
leur travail dans une papeterie de Saint-
Ktienne-du-Rouvray. se trouvaient sur 
une passerelle quand celle-ci céda. I l s 
furent tous précipites dans un malaxeur 
de pâte a papier, entraines par les pa
lettes et blesses. 

L'un d'eux. M. André Duval. a suc
combé. Les autres sont MM. Jean Le-
(rrand. Joseph Lefrançois, Joseph Héran-
dal. Eugène Godesc et Roger Pelcot. 

LE « SANT0S-DUM0NT .. 
EST RENTRÉ A MARSEILLE 

Le « Santos Dumont » piloté par Bos-
soutrot. a quitté Kcmtra hier matin, à 
f heures 50. a dest ination de Marseille 
n a a m e n à Marignane à 15 h. 25. 

UN AVION TRANSPORTANT 
TROIS ENFANTS A DISPARU 

. On m a n d e n'EUc (Nevada) qu'un 
avion transportant trois enfants de 13 
à 18 ans qui e rendaient en vacances 
à l'occasion de la Noël a disparu. O n 
craint qu'un accident ne se soit produit 
e n montagne Des recherches ont com
mence pour retrouver l'avion. 

LES INDUSTRIELS FRANÇAIS 
' ARRÊTÉS EN POLOGNE 

ONT ÉTÉ LIBÉRÉS 
MM. Vermersch et Caen. directeurs 

des établ issements franco-polonais de 
Cyrardow, qui avaient été arrêtes voici 
quelques mois , o n t été m i s e n liberté 
f n v t s o i r e sous garantie hypothécaire de 
Isa .million de s lotys pour M. Vermersch 
e t de 3M.0OO ikftr* pour H . Caen. 

Une caafératce de M " Tintiez 
à Paris 

Mlle Louise Thuliez. licenciée és-selence». 
Officier de la Lésion d honneur a Mené, 
«on» les auspices d» l'AssocUuion Amicale à 
Paris, des originaires de eiaubeuge et de 
l'Arrondissement d Avesnes, une conférence 
»'ir l'énergie féminine pendant la guerre, 
nerant un auditoire attentif composé en-
majeure partie de compatriotes du Nord et 
de i'Avesnuis. et sous la présidence de M 
Paul Devise. Vice-Préslilent à la Cour de 
Paris, assisté de M« Artbur Payeo. Avocat 
à la Cour et de M Maurice Mania. Conseil
ler du commerce Extérieur, officier de la 
Légion d'Honneur, anciens Présidents de 
1 Association. Mlle Thuliez a expose pendant 
près de deux heures et en termes pathéti
ques le rôle des femmes durant la grande 
tourmente. 

Compagne Intrépide des Edith Oevel. des 
Louise de Bettignies. des Leonie Van Houtte. 
héroïnes de la . guerre des femmes .. notre 
vaillante eouioatrtot» avait ete au lende
main de la victoire citée à l'ordre de l'Armée 
Par décrues Clemenceau, uans les termes 
suivants : 

• Modèle du plus pur patriotisme. A rendu 
• en pays occupé fes sertice» le» plus signa-
• lés a la cause de l'Entente. A prodigue 
• ses soins aux blesses et fait preuve an 
• milieu des plus grands périls d'un courage 
• héroïque et d'un mépris absolu du dan-
• ger. victime de son dévouement à ra 
• Crante a été condamnée a mort par les 
• Allemands, peine commuée ea celle des tra-
• vaux forces a perpétuité •. 

Nommée en tovi. Officier d» l'Empire Bri
tannique. Mlle Thuliez a reçu de Lord Cur-
"in. Ministre des Affaires Etrangères d» 
Grande Bretagne, une lettre des plus éto-
gieuses. exaltant ses qualités personnelles. 
qu'elle consacre depuis lors a l'oeuvre des 
Aveugle» rte" guerre, en collaboration avec 
Mis» Tyler. Directrice du Phare de France. 

En rappelant tout ce passé glorieux, en 
magnifiant la brillante carrière d» Mlle 
Thuliez M. Paul Devise recueillit d'unanl 
mes applaudissements qui préludèrent aux 
Intéressantes précisions fournies par l'émt-
nente conférencière sur l'activité des fem
mes pendant le cours des hostilités. 

liés le début de l'Invasion, et la première 
émotion passé», les femmes comprirent 
qu'elles avalent un rôle à Jouer et saus sa
voir exactement sous quelle forme se mani
festerait efficacement leur désir de servir, 
elles donnèrent tout aussitôt des exemples 
d une résistance indéfectible A la bataille 
de Hozelieures (Meurthe-et-Moselle). Louise 
Simon Agée de 17 ans. relève les blessés sut 
le champ de batallje sous la pluie des obus. 
A Soissons. Mme Mâcherez s'oppose aux ré
quisitions arbitraires de l'ennemi et fait 
cette tière réponse a l'Officier qui l'inter
roge : - J e suis « l i t i i n t Mâcherez et c'est 
moi le Maire de Soissons .. 

A Léclusier. dans la Somme, Marcelle Som
mer, Agée d» ai ans. a la présence d'esprit 
de rabattre le pont du canal après le pas
sage de nos troupes et retarde ainsi l'avance 
de lennemi. A Mondrecourt. dans la Meuse. 
r est Marie fîervalse qui est fusillée le il 
Septembre 1914. sous l'inculpation d'espion
nage. Ce sont les employées des Postes, di
gnes émules fie Juliette Dodu qui gardent 
les bureaux de postes, brisent leurs appa
reils a l'arrivée de lennemi et restent en 
communication avec nos Etats-Majors. Ce 
sont les institutrices qui continuent leur tâ
che sous les bombardements et maintiennent 
dans l'esprit des enfants la fol et l'espé
rance. Ce sont les Journaux prohibés qui 
sont créés malgré la surveillance constante 
des Allemands. 

C'est à Rouhaix. et dès le 1er Janvier 1915. 
le - Journal des Occupés ... inoccupés •. dé
nommé plus tard « L'Oiseau de France • et 
qui compte parmi ses rédacteurs une Jeune 
fille de 18 ans.. Mlle Marguerite Nollet. au 
lourd hnl Mme Herlicq-Nollet. C'est égale
ment la collaboration féminine apportée aux 
Alités qui se servent de pigeons voyageurs 
pour se documenter sur ce qui se passe en 
pars occupé Les Allemands édlctent des 
peines sévère» contre ceux qui se livrent h 
l'espionnage par pigeons voyageurs, mais 
les femmes n'en ont cure. Le 31 Décembre 
1917. Flore Lafrance et Georglna Daniel de 
Nomalrt sont fusillées pour ce fait, le » 
Mars mis. An;, e Lecat de ttumegtes, subit 
le même sort tragique, tandis que d'autres 
sont internées en Allemagne, après condam
nation à de» peines sévères. 

Dana le même ordre d'Idées, les Allié* 
font déposer par avion» en terre occupée «les 
agents de renseignements. LA encore, les 
femmes, avec une simplicité admirable, ac
cueillent les aient» en mission et au prix 
de mille damiers les cachent, les ravaltaU-
lent et les documentent. Dlmportant» ser
vices de renseignements s'organisent. Les 
hommes v ont une large part, les femme» 
ne leur sont pas Inférieure». A cet égard. 
Louise de Betttgntes et son lieutenant Léo-
nl» VanhoHtte ont rendu le» plus grands ser
vice» et c'est grAce A leur» renseignements 
que de mal A août 1915. on certain nombre 
de batterie» allemande» ont et* détruites 
quatre foi» successivement. C'est également 
en Belgique l'étonnante Mademoiselle Bir-
ckel. aujourd'hui Mme Fanquenaut. qui, pri
sonnière 4 Anvers, durant toute la guerre, 
fut l'Ame d'une vaste organisation de ren
seignements au profit des Alliés. Ce sont 
enfin les Services de rapatriement et de re
crutement organisés en pays occupé pour 
aider les soldats restés en arrière des lignes 
lors de la retraite de Charleroi. C'est Mlle 
Lhotellier. aujourd'hui Mme Trodé qui en 
pleine occupation dissimule 69 soldats et of
ficier» français dans son hôpital civil de 
Cambrai. C>»t Mme Malicet qui, dan» les 
Ardenues. cache et rapatrie de nombreux 
suidais français. C'est cette oeuvre de pro
tection et de secours qui unit a tout Jamais 
le nom de Mlle Thuliez a relui d'Edith Ca-
vell. Avec le concours d» Mlle Morlamé. de 
la comtesse Jeanne d» Bellevllle. de la prin
cesse de Crov qui mit A leur disposition le 
château de Belllgnies, notre héroïque com
patriote a pu sauver un grand nombre de 
soldats françal» et alliés, qu'elle convoyait 
avec ses compagnes A tour de rôle, la nuit. 
Jusque la frontière belge et de là jusqu'à 
Bruxelles où la célèbre Infirmière anglaise 
Miss Cavell et de nombreux belges i»s al 
daient A gagner la frontière hollandaise. 

En quelques mots, lémlnente conféren
cière peint le» difficulté» sans nombre de 
ces vnvage» nocturnes A travers le» f.aréts, 
les campagnes et les villes, ainsi que les 
dangers courus par les fugitifs et ceux qui 
les abritaient. Elle rend hommage à la dis
crétion et au dévouement de» habitant» de» 
pavs orrnpès et adresse un souvenir ému 
a la générosité et au courage d'Edith Ca
vell et de tous ses collaborateur» belges. 
Elle souligne enfin l'Intensité de l'activité 
féminine en France libre et évoque la mé
moire des îôo infirmière» tombée» an Champ 
d'honneur que symbolise Elisabeth Jala-
guler Beissv d'Anglas. morte au milieu de 
ses Iliesses le -20 Août 1918. 

Mlle Thuliez termine en souhaitant que 
chaque foyer reste le gardien vigilant du 
souvenir et de l'énergie des poilus et qu'en 
notre Jeune»se «oient développée» la virilité 
et la discipline qui. Jointes A la générosité 
française ont fait un Unynemer et combien 
d'autres 

t n e magnifique ovation «aloe notre vail
lante compatriote qui, A la demande du 
public revêt pendant quelques minutes 1» 
robe de prisonnière qu'elle avait portée pen
dant 3» mois au bagne féminin de StegbouM 
en Iihénanle. 

UN MEURTRIER CONDAMNÉ 
A MORT A ÉTÉ GRACIÉ 

Louis Camuset, condamné par la Cour 
d'assises dé l 'Hérault à la pe ine de mort 
pour un double meurtre commis à Mont 
pellier en mai dernier, a é té gracié par 
le Président de la République. Sa peine 
a é té commuée e n cel le des travaux for
cée à perpétuité. 

DES A. C. BELGES REÇUS 
A L'HOTEL DE VILLE DE PARIS 

One délégation de la Fédération dea 
Anciens Combattante Belges a été reçue à 
l'HOtel de VUle de Parla, par les représen
tant» de la Municipalité parisienne. 

Dans l'assistance on remarquait : MM. 
Heure Georges. Préaident de la Fédéra
tion ; Kerkboff. Président des Mutiles 
Belges : Harty. Président de l'Association 
des Officiers Belge» en France : Lebecq. 
Président de l'Union Nationale dee Com
battant» ; M. dee Isnards. Conseiller mu
nicipal du juartler de la La Madeleine, 
etc.. 

M. Victor Constant. Vice-Président du 
Conseil municipal a souhaite la bienve
nue aux invités de la Ville de Parts. 

M Heure Georges. Président de la Fé
dération des Anciens Combattante Bel
ges, a ensuite exprimé toute la gratitude 
des Anciens Combattants Belges envers 1s 
ville de Parts Apres la signature du 
livre d o t d* l'HOtel de Ville, la céré
monie s'est terminée par la visite des sa
lons du- monument 

• * * r * A i N S «• ta CTtfVMOUt 

L'EXHIBITION A DUNKERQUE DE M"* SCHRIER 
CHAMPIONNE DU MONDE DE BILLARD 

SOSprassa^ 
A HUS COmrxai *? --y-
tt PU» peATtQUI (?OM v e r r u r » SIS. 

On reconnaît, de gauche à droite : UU. LEMBROVCK, CANŒN, RENIER. DUBREV. Ulle SCHRIER, MU. WORM 
DROULEZ. Président du B.C. Dunkergue-Ualo, et COSTENOBLE. 

Une très nombreuse ass i s tance a suivi 
d imanche la magnif ique exlbltlon qu'a 
bien voulu offrir aux Dunkerquols la 
championne du monde de billard. C'est 
dans un style remarquable que la joueuse 
hol landaise s'attribua toutes les parties, 
émervei l lant les profanes et les connais 
seurs par s a facile exécut ion et sa techni
que approfondie d u cadre. 

D a n s sa partie avec M. Renier, au 
cadre «S/2, s e s deux séries de 53 et M 
furent de toute beauté, el les déchaînè

rent des applaudissements unanimes des 
admirateurs. Notre Junior dunkerquois 
qui lui était opposé a la partie libre, fit 
éga lement deux belles séries de 39. mai s 
l 'émotion lui empêcha de terminer une 
série américaine qui éta i t pourtant bien 
commencée . 

E n soirée, notre championne exécuta 
quelques coups de haute fantaisie . 

Tous les amateurs d u billard furent 
ravis d'une telle démonstrat ion, ils gar

deront de Mlle Schrier un Inoubliable 
souvenir. 

Voici les résultats techniques de cette 
soirée : Mlle Schrier bat Lembrouck à la 

Sert ie libre par 200 a 147 : Mlle 8chrier 
at M. Renier au cadre 45 2. par 150 à 

48 ; Mlle Schrier bat M. Droulez, aux 
trois bandes, par 20 à 11 : Mlle Schrier 
bat M. Renier, au cadre 71/2 par 150 à 
137 ; Mlle Schrier bat Lembrouck. à la 
partie à une bande, par 50 à 47. 

M" STAVISKY 
A L'INSTRUCTION 

' Un interdit de séjour a payé 
le loyer du logement de set enfants 

M m e Ariette Stavisky a é té interrogée 
a nouveau, hier après-midi , par M. Or-
donneau, juge d'instruction. 1311e a ré 
pondu par écrit au questionnaire que l e 
magistrat lui avait remis lors de son 
dernier interrogatoire. D a n s ce . docu
ment, el le aff irme a nouveau qu'elle n'a 
Jamais été au courant des affaires de 
son mari e t touchant plus particulière
m e n t le fameux coup de té léphone du 
20 décembre 1933 échangé avec Tissier 
à Bayonne . el le aff irme qu'elle ne l'a 
jamais reçu. 

A la fin de l'interrogatoire. M m e Sta
visky a déposé à nouveau, entre les 
m a i n s d u magistrat , u n e d e m a n d e de 
mise e n liberté provisoire. D a n s cette 
demande elle précise qu'elle a u n domi
cile régulier, 20, rue Lacretélle. 

Depuis quelque temps , d'ailleurs, la 
Just ice faisait une enquête sur la s itua
tion de Mme Stavisky et la façon dont 
se s enfants et leur gouvernante avalent 
e m m é n a g é rue Lacretélle. O n a constaté 
que la location avait é t é effectuée par 
u n certain Henri Pmrtner, demeurant à 
Paris, 14, rue Ferdirtand-Flocon. Poul-
ner avait payé lui-même une somme de 
18.000 francs pour deux a n s de location. 

Poulner est un ancien ami de Stavisky 
qui fut condamné e n 1926 dans une af
faire de faux bons at la Défense natio
na le à h u i t a n s de travaux forcés Cette 
peine fut commuée en réclusion et Poul
ner fut gracié «n 1932 sur l' intervention, 
paraît-il, du député Bonnaure. Poulner 
est interdit de séjour. 

La police recherche d a n s quelles con
dit ions il a pu disposer d'une pareille 
somme pour régler le montant de la lo
cat ion de l 'appartement de M m e S t a 
visky. 

Quest ionnée sur ce point par M. Or-
donneau, M m e Stavisky a exprimé que 
son mari avait été t r è ; bon T»ur Poulner 
alors que ce dernier é ta i t dé tenu e t qu'il 
avait acquitté de la sorte une dette de 
reconnaissance. 

UN CONGRÈS EXTRAORDINAIRE 
DES MINEURS BELGES 

S'EST RÉUNI HIER A BRUXELLES 
(De notre rédaction belge) 

Les mineurs belges se sont réunis hier 
à Bruxel les e n congrès extraordinaire. 
Ils o n t discuté la ai .est ion de l'arrêté-lol 
d iminuant la pension des vieux mineurs. 
décision qui a causé une grosse émotion 
d a n s les bassins charbonniers. 

Le Congrès, nprès un long débat au 
cours duquel les délégués unanimes ont 
protesté contre u) diminut ion de la pen
sion, a entendu M. Vandervelde. ministre 
d'Etat, promettre aux mineurs le c o n 
cours du parti ouvrier 

M. Vandervelde a annoncé que la 
Commission syndicale e t le Conseil gé 
néral d u parti ouvrier se réuniront mer
credi pour prendre les mesures dest i 
n é e s à soutenir la revendication des 
mineurs. 

Le Congrès a décidé d'envoyer une 
délégation au Gouvernement , délégat ion 
qui sera conduite par M. Vandervelde. 

Le Congrès a voté à l 'unanimité une 
résolution protestant contre la diminu
t ion de la pension, o f frant une augmen
tat ion de la cot isat ion ouvrière pour 
maintenir le taux de l a pension et de
m a n d a n t le retrait de l'arrêté-lol. 

D e s mani fes ta t ions auront l ieu au
jourd'hui, mardi, dans les cinq bassins 
miniers. 

POUR 

LES EXPÉRIENCES 
DE M. GEORGES CLAUDE 

AU BRESIL 
Des chaurfeurs de la « T u n i s i e ». 

l 'usine f lottante du savant Georges 
Claude, ont débarqué à Rio-de-Janeiro. 

Ils sont ensu i te rentrée à Dunkerqoe 
où o n les a rapatriés. Par eux . on a 

Eu savoir que le bât iment s'était t rès 
ien comporté et que M. Georges Claude 

avai t fait les honneurs de son us ine a 
M. Vargas , Prés ident dé la Républ ique 
du Brésil . 

M. Georges Claude a ass is té là-bas à 
différents e s sa i s de s tabi l i sat ion. Il en 
a paru très sat isfait 

La pose des tuyaux est ac tue l l ement 
contrariée par le m a u v a i s temps. 

UN TUÉ, NEUF BLESSÉS 
PAR UNE EXPLOSION A BORD 
D'UN SOUS-MARIN ITALIEN 

Au chantier naval de Monfalcone. le 
carter d'un moteur a éclaté à bord d u 
aoua-marin • Fracelll Bandiera » en par
tance pour Pola. Un eoua-offtcier a été 
tué, on compte en outre, neuf bleeeès 
dont deux officier», l'état dee blessée est 
satisfaisant Les dommages matériel* sont 
peu importants. Lee oauaes de l'accident 
n'ont pu encore être établies. 

NOËL 
Mfc^( 

un BILLET de la 

LOTERIE 
REGIONS 
MBÉRËES 

3e TIRAGE: 28 DECEMBRE 

LE DOYEN DES CHANTRES 
DE FRANCE A FÊTÉ 
PRÈS D'ABBEVILLE 

SES NOCES DE DIAMANT 
Hier, à Ercourt, canton de Moyenne-

ville, près d'Abbeville, le m é n a g e Ter-
nois-Berthe a fêté ses noces de d iamant . 
Le mari. Henri Ternois, est né le 26 fé
vrier 1850 et s'est marié le 17 octobre 
1874 avec Marie Berthe . née le 3 novem
bre 1850. 

Les deux vieillards se portent très bien 
et le mari cont inue à cultitier la terre. 
11 occupe ses loisirs du d imanche à l'é
gl ise , où il es t chantre. Il n'enorgueillit , 
du reste, du titre de plus v ieux chantre 
d'église de France. 

UN COQUELEUX DE GONNEHEM 
MOURUT D'ÉMOTION 

A BÉTHUNE 
M. Gaston Gallot, â g é de 69 ans . ma-

réchal-ferrant, demeurant à Connehem 
était venu à Béthune pour participer à 
un concours de coqs qui avai t l ieu au 
Gallodronie Bét l iunois . avenue de Lens. 

M. Gallot avait m i s tin coq au parc 
et a un m o m e n t d o n n é le volat i l le reçut 
un coup terrible de son adversaire et 
se coucha sur le p lancher . M. Gallot 
qui su ivai t avpc émot ion les évo lu t ions 
de son coq fut souda in frappé d'un 
mala i se et s 'affaissa. 

On p laça M. Gallot d a n s une auto 
m a i s pendant qu'on le reconduisa i t 
chez lui il rendit le dernier soupir . 

LES FUTURS ARRIVAGES 
. DE LAINES A DUNKERQUE 
On peut d'ici la fin de janv ier envi

sager quelqti 'artivité au port avec l e s 
arr ivages de la ines . 

On compte en effet sur l ' importat ion 
de 40.000 bal les de la ines qui sont expé
diées du Cap connue de l'Australie. 

Cette marchand i se qui arrivera par 
u n e douza ine de nav ires formera un 
total de 6.500 tonnes de marchand i se s . 

UNE DISCUSSION 
SANGLANTE A SOMAIN 

Un Arabe a blessé grièvement 
on Italien à conps de couteau 

D i m a n c h e soir, vers 19 h. 30. le sujet 
italien Antonio Bernardi, 26 ans . ouvrier 
en chômage , demeurant en garni, 113, 
rue de Masny. à Somain, frappait à la 
porte de la chambre d'un des locataires 
de la maison, l'Algérien Aitouall Moha
med, 45 ans . manœuvre . 

Celui-ci sortit sur le palier et. tout de 
suite, une rapide discussion éclatait en
tre les deux hommes . 

Bernardi , qui avait un peu bu et était 
surexcité, menaça l'Arabe et. en fin de 
compte, lui porta au visage un furieux 
coup de poing. 

Aitoual l trébucha e t tomba, cependant 
que l 'Italien cont inuait de le frapper. 
C'est alors que l'Arabe prit un couteau 
et en porta plusieurs coups à son adver
saire. 

U n de ces coups atte ignit Bernardi au 
ventre, le blessant grièvement. 

Après quoi, tandis que les voisins ac
couraient at t irés par le bruit de la que
relle. Aitouall rentrait et s'enfermait 
dans sa chambre. 

Le docteur Georges , m a n d é e n hâte, 
fit auss i tôt transporter le blessé à l'Hô
tel-Dieu, et les gendarmes, alertés d a n s 
le m ê m e temps, venaient arrêter le 
meurtrier, qui n'opposa aucune résis
tance. 

Déféré au parquet hier soir. Aitouall 
qui, tout d'abord, avait déclaré aux gen
darmes n'avoir point frappé Bernardi à 
coups de couteau, reconnut les fai ts de
vant M. Caillaud, juge d'instruction Ce
pendant , il persista à affirmer que le 
couteau ne lui appartenait pas et qu'il 
avait d û tomber de la poche de son 
adversaire. Il a été écroué à la prison de 
Cuincy. 

UN INCENDIE DANS UNE FERME 
DE BAMBECQUE 

CAUSA 100.000 FR. DE DÉGÂTS 
Vers 2 h. 30. hier matin, à Bambecque, 

1.' feu a détruit les étables de la ferme 
Bécuwe, route de Westcappel . 

M. Bécuwe tspercut le premier les 
f lammes, réveille qu'il avait été par un 
crépitement alarmant. 

Avec s e s fils, il t en ta de maîtriser le 
sinistre, mai s les f lammes se propagè
rent e t bientôt l ' immeuble en entier 
s'embrasa. 

Les pompiers qui avaient é té alertés 
par deux douaniers, arrivèrent très rapi
dement et purent mettre tout de suite 
une pompe en action. 

Mais 20.000 Kilos de foin et autant de 
paille placés au-dessus de retable, gril
laient déjà. 

On put sauver dix vaches à lait et 
deux Jeunes veaux, m a i s s ix autres bêtes 
furent carbonisées. 

Les chevaux ont é té sauvés, mais d'au
tre part neuf porcelets, v ingt lapins et 
c inquantes poules ont été axphyxiées ou 
carbonisées. 

Le matériel aratoire est éga lement 
détruit. 

D'après les premiers rense ignements 
obtenus il y aurait 100.000 fr. de dégâts . 

La gendarmerie enquête sur les causes 
du sinistre. 

La Pêche au vivier de Sin-le-Noble 

Profitant de cet jours de tête, les mineur» de <a région voisine du vxmer de 
Sln-le-Nobèe, trouvent là un divertissement peu coûteux... et gui rapporte. La 
pèche au vivier bat ton plein. Sur les bordt dtt rives, no* • philosophes i 
rassemblent et profitant dot derniers beaux tours. 

Graves affaires de fraude 
jugées par le Tribunal 

correctionnel de Tournai 
Le tribunal corectionnel de Tournai 

s'est o c c u p é d a n s sa dernière audience . 
d'une sér ie d'actes de fraude. 

Voici les Jugements prononcés : 
Despret Jean, agent en douanes , de

meurait! et domic i l ié â Tautflars, 87, 
rue de Tournai , est cité pour entendre 
prononcer la conf iscat ion de l 'autobus 
actue l lement garé chez M. Gaillet, ga
ragiste à Teinpleuve, et appartenant 
au cité. 

Dlen Paul , ingénieur , industriel , 
domici l ié à Lomme, 540, avenue de 
l iunkerque : Mervei l le Jeeeph, employé , 
domic i l ié à Lambersart-lee-Lllle, su, 
avenue du Colisée ; Breely Victor, voya
geur de commerce , domic i l i é à Lemme, 
436. a v e n u e de Dunkerque, prévenus : 

l.e s ieur Uion Paul , s'être rendu 
coupable : a) à Templeuve . le t août 
1934 et â Néonin, les 17 et 20 ma i . 
& juin. 12 août, n octobre 1931 : 31 oc 
tobre 19.12 et 12 janvier 1933, de faus
ses d é n o m i n a t i o n s à l ' importation de 
1.837 kilos de chambres â air increva 
blés marque V. P., déc larées rubrique 
704 a, au lieu de rubrique 704 b. 3, 
donnant ouverture à un rappel de 
droits de 35.415 fr. 60 p lus 1.060 fr. 50 
de taxes a s s imi l ée s a u t imbre. 

b) A Héchln, Templeuve et Hertln en
tre le 1er mai 1932 et le 14 septembre 
1933, d' importat ion frauduleuse, sous 
l'ouvert de tryptiques val idés à Hertin. 
de 4 automobi l e s dont 2 camionnettes , 
l esquels véh icu le s ont servi à importer 
les chambres à air, soit à la vente, la 
l ivraison â l ' intérieur de la Belgique 
la dite importat ion donnant ouverture 
â un droit total de 48.230 fr. plus la 
taxe de l u x e pour la condui te inté 
rieure soit 2.815 fr. 20 ; les s ieurs Dion 
Paul , Mervei l le Joseph et Brely Victor 
de s'être rendus coupables a Néchin 
T e m p l e u v e et Hertain, entre le 1er m a i 
1932 et le 14 septembre 1933, d' importa 
l ions f rauduleuses de 127 chambres S 
air. donnant ouverture a un droit d» 
43.098 fr. 72 et à une taxe de luxe de 
8.496 fr. 90 : le premier soit c o m m e 
ayant conduit les 4 voi tures , soit corn 
m e directeur responsable ; le d e u x i è m e 
c o m m e ayant conduit les voitures , ven
du les chambres à air fraudées , o t 
gérant du m a g a s i n de pneumat iques 
quai du I.urhet-d'Antoing, 33. à T o u r 
n*i ; le tro i s ième, en qual i té de con 
ducteur des automobi l e s et vendeur des 
chambres à air fraudées . 

Sont c o n d a m n é s : Dion Paul : 
pour fausse s d é n o m i n a t i o n s , au pave
ment des droits fraudés soit 36.476 fr. 16 
et à la conf iscat ion des marchandises , . 
6.387 k i los de chambres a. a ir ; b) pour 
importat ions frauduleuses : à 4 n 
d 'empr i sonnement et a une a m e n d e 
éga le au décuple des droits fraudés, 
soit 482.300 fr. au p a y e m e n t des droits 
fraudés soit 48.230 fr. p lus 2.815 fr. 2(1 
pour taxe de luxe é ludée ; Dion P., 
Merveil le J. et Brély V., du chef d'im
portation : à 4 m o i s d 'emprisonneinem 
et à une a m e n d e décuple des droits 
é ludés soit 430.987 fr. 20. Ils payeront 
en outre so l idairement 43.098 fr. 72 de 
droits fraudés et 8.4% fr. 90 de taxe de 
l u x e é ludée ; à charge de 1er : conf i s 
cat ion des m a r c h a n d i s e s fraudées et 
conf iscat ion des véh icu les . 

Dllll» Georges, domic i l ié & Wattrele», 
V e y s Gentil, boucher, domic i l i é & Es-
t lmpuis , se sont rendus coupables le 
31 mars 1934 à Loers iNord), le premier, 
d' introduction en Belgique, de 4 bou
te i l les d'eau-de-vie. s a n s faire la décla
ration prescrite en douane ; le second 
de compl ic i té ; i ls sont c o n d a m n é s par 
défaut à 4 m o i s de prison. Ils payeront 
en outre so l idairement 2.520 fr. décuple 
des droits fraudés . 252 fr. de droits et 
18 fr. de taxe. I.a conf iscat ion des bou
te i l les et des m o y e n s de transport est 
ordonnée . 

UNE DISPARITION 
INQUIÉTANTE 

A BLARINGHEM 
M. Georges Permentin, 39 ans . ouvrier 

agricole, demeurant à • •artnct iom, au 
lieudit e Le Mont-dHiver », n'a plus re
paru à son domicile depuis le 17 dé
cembre. 

A cet te date, 11 quitta s a m a i s o n pour 
se rendre à Arques, à son travail, où 11 
resta toute la Journée. 

Après avoir touché le montant d e 
trois quinzaines, soit la somme de 550 fr.. 
11 prit le chemin du retour et fut aperçu, 
vers 17 h. 30. par plusieurs personnes, 
alors que, à pied, il gagnait la route de 
Blaringhem. 

N'ayant plus reparu chez lui. M m e 
Georges Fermentai , 38 ans . manifesta 
son inquiétude : dans le voisinage, per
sonne ne put uti lement la renseigner, 
puis, f inalement, elle fit part de ses 
craintes à la gendarmerie d'Haxebrouclt. 
qui a ouvert une enquête. 

M. Perment in est considéré comme so 
bre et rangé, ne s'adonnant Jamais à la 
boisson ; cependant, il y a trois ans, il 
quitta son domicile pour quelques Jours 

Des recherches ont été faites à Bla
r inghem et à Arques, particulièrement le 
long du canal de Neufossé : elles sont 
restées s a n s résultat jusqu'à présent. 

Voici le s ignalement du disparu : 
taille, 1 m. 6 5 ; cheveux châtains , front 
bombé : nez recti l lgne : v isage allonge. 
Il était vêtu d'un panta lon de velours 
rayé ; coiffé d'une casquette gris foncé : 
chaussé de brodequins. 

Le mat in du 17 décembre, il avait em
porté sa bicyclette : le soir, comme nous 
1- s ignalons plus haut , 11 fut aperçu à 
pied. 

UNE JEUNE ANGLAISE 
DOMICILIÉE A LILLE 

ERRAIT A CALAIS 
U n e jeune fille d'origine anglaise a 

été trouvée, hier mat in , dans la salle 
d'attente de la Gare centrale de Calais. 

Conduite aussitôt devant M. AlUnant. 
commissaire spécial, sous-chef de ser
vice, el le décl ina son identité . 

Il s'agissait de Iris Hollande, âgée de 
15 ans , née e n Angleterre et demeurant 
79, rue Saint-Sauveur, à Lille. 

Elle travail lait d a n s un restaurant 
mais , à la suite d'une réprimande, elle 
quitta son emploi et partit à l'aven
ture. Elle alla n o t a m m e n t à pied jusqu'à 
Salnt-Omer et réussit à gagner ensuite 
Calais par auto. 

A son arrivée à Calais, elle fut recueil
lie par une habi tante de la rue du 
Château, qui l'hébergea une nuit . 

Mais la petite Anglaise comprit b ien 
qu'elle ne trouverait pas de travail à 
Calais e t elle commença à regretter sa 
fugue. 

M. AlUnant fit avertir téléphonlque-
ment sa mère, qui est veuve et vient de 
sortir de l'hôpital, e t prévint e n même 
temps le consulat britannique. 

Elle sera poursuivie pour vagabondage 
de mineure et reconduite à sa mère. 

A LA CHAMBRE SYNDICALE 
DU COMMERCE EN DÉTAIL 

DES BOISSONS DE 
L'ARRONDISSEMENT DE ULLE 
L'assemblée générale statutaire de cet 

important groupement corporatif profes
sionnel a eu heu le jeudi 30 décembre, à 
19 h. 30, salle Vercouttere. Café de l'Eu
rope, rue des Bulsoes. & Lille. 

C'est devant plus de 300 adhérents que 
le trésorier exposa la magnifique situa
tion financière, que le secrétaire général 
M. Orard fit le rapport moral de l'année, 
et que le président, M. Morelle. retraça la 
vie de la Chambre syndicale durant 1934, 
ceci au milieu des applaudissements. 

Le président mit au courant les adhé
rents des procès en cours, en rue d'obte
nir la liberté commerciale, et M* Mouy. 
avocat-conseil de la société, fit une cause
rie très goûtée sur les droits et les devoirs 
des détaillants, ainsi que sur les lois en 
projet, comme sur celles appliquées. 

La séance se termina tard dans la nuit, 
chacun emportant de cette réunion la 
conviction que l'activité de la Chambre 
Syndicale ne tardera pas à se traduire 
par des résultats positifs et intéressants 
pour la communauté. 

BEAU GESTE DE LA MUTUELLE 
DES EMPLOYÉS DU BATIMENT 

DE LA RÉGION DU NORD 
Il convient de souligner le geste de toli-

darlté et le bel exemple d'entraide sociale 
que vient de donner la Mutuelle des Em
ployé» du Bâtiment de la Région du Nord, 
qui a remis dans la Journée d'hier à M. Gu>l-
lon. Préfet du Nord La somme de 370 fr., 
le résultai d'une quête faite par les dames 
des membres rie cette vaillante association, 
au cours du banquet ed dimanche qui suivit 
les manifestations organisées à l'occasion 
du trentenalre de sa fondation. 

LES ACCIDENTS 
DE LA ROUTE 

Un coq provoqua un accident 
d ' a u t o à A u c h y - l e z - H e s d i n 

M. Théret fils, d'Anvtn, arrivait e n 
auto à Auchy. rue de Donvetz. Arrivé 
près du café Plouvier. un coq qui se 
trouvait picorant sur la route, prit son 
vol et se jeta, effrayé, dans le pare-brise 
de la voiture. 

Le choc fut si violent que le gall inacé 
passa au travers de la glace et tomba à 
l'intérieur de l'auto. 

M. "Iîiéret fut sérieusement blessé à la 
figure par les éc lats de verre, e t c'est le 
visage en sang qu'il s toppa et alla se 
faire soigner chez M. Plouvier. 

L'animal cause de l'accident é ta i t res
té blotti dans la voiture, mai s quand on 
le recueillit, il reprit son vol interrompu 
de façon si malencontreuse. 

LE NOUVEL ARCHEVÊQUE 
D'AUCH EST ORIGINAIRE 

DE THUN-L'ÉVEQUE 
Mgr Virgile Béguin, qui vient d è t r e 

promu archevêque d'Auch. est originaire 
de Thun-FEvèque, près Cambrai, où il 
naquit le 14 août 1872. 

i l tut ordonné prêtre à Re ims en 1897; 
curé-archlprètre de S e d a n e n 1924, il 
était sacré évèque de Belley, le 16 n o 
vembre 1929, et sacré à Notre -Dame de 
Re ims par le : ardinal Luçon le 14 Jan
vier 1930. 

Il succède à M g r Ricard, archevêque 
d'Auch, qui a donné, pour raison d'àgs. 

Un mineur lentois blessé par 
une auto à Loos-en-Gohelle 

Dans la soirée, vers 20 h. 30. M. Lèo-
pold Ternois. 35 ans . mineur, demeurant 
28, rue des Flandres, à Lens. a été ren
versé route de Béthune , à Loas-an-
Gohslle, au l ieu dit c Carrefour de la 
Guerre ». par une auto pilotée par un 
n o m m é Rivet. 

Grièvement blessé. M. Ternois a été 
transporté à l'Hôpital de Lens, où on 
constata que le malheureux avait une 
fracture du crâne et les docteurs font 
toutes réserves sur les suites de ses blés 
sures. 

M. Ternois est marié et père de deux 
enfants . 

La gendarmerie de Liévln procède à 
une enquête pour établir les circonstan
ces de cet accident. 

Une femme blessée gravement 
à Haillicourt par l'auto 
d'un boulanger polonais -

Alors qu'elle venait de se faire servir 
d'un litre de bière, au café de M m e Vve 
Roger Lefebvre, débitante au quartier 
Louis de Busnes , à Haillicourt, M"" Paul 
Foucault , fils, née Duchateau Léonie. 
23 ans . a été prise en échnrpe par l'auto 
conduite intérieure, du boulanger Kraw-
czyk. à Houdain. Celui-ci roulait à vive 
allure et vint heurter la pauvre femme 
alors qu'elle se trouvait en bordure de 
la route. 

Des te moins affirment que Krawczyk 
était en état d'ivresse et qu'il ne s'oc
cupa pas d? sa victime, remet tant peu 
après l'accident sa voiture e n route pour 
s e diriger vers Lens. 

La gendarmerie d'Houdain et M* Ber-
tho, huissier à Béthune, sont venus, en 
chacun c e qui les concerne, faite l'état 
des lieux de cet accident qui a ému le 
quartier, d'habitude si paisible. 

Mme Foucault a le bras gauche frac
turé et se plaint de graves lés ions in
ternes. 

A PROPOS DE PLAINTES 
PORTÉES CONTRE UN MEUNIER 

DE MÉRICOURT-SOUS-LENS 
Au sujet de cette affaire qui a été 

publ iée dernièrement , M. L. Allard, 
mi s en cause , n o u s adresse , avec prière 
d'insérer, l é s l i g n e s s u i v a n t e s : 

« J'élève les protestat ions les p lus 
énerg iques , contre les imputat ions fai
tes à m o n égard. 

» J'ajoute que contrairement à ce 
qu'i l a été écrit, je ne suis nu l l ement 
e n fuite et que je nie t iens à la dispo-
s i i ion de la Justice, répondant a ins i 
qu'il est facile de le vérifier. 

. necevez . e t c . . — L. ALLABD, à 
Mérloaurt-tous-Lens ». 

UNE AFFAIRE DE VENTE 
DE VIANDE AVARIÉE JUGÉE 

SÉVÈREMENT A AMIENS 
l .e tribunal correctionnel d'Amiens a 

jugé hier une affaire de vente de v iande 
avariée dont le principal auteur est le 
boucher Max ime Loiseau. 35 ans , déjà 
c o n d a m n é sévèrement en 192R faut 
avoir vendu de la v iande avar iée dans 
son établ i ssement . 

Loiseau a été c o n d a m n é à s i x m o i s 
de prison et c inq mi l l e francs d'amende. 
Les compl ices n o m m é s narras . Leclercq 
et Robert ont été c o n d a m n é s le pre
m i e r à l.ono fr. d 'amende, les deux 
autres à 500 fr. 

ECHOS 
et C A R N E T 

CALENDRIER - Mardi M «Mamkr» UM. 
— Soie*»' : lever. 7 h. 45 ; coucher. 15 hi 58 . 
Lune • lever. A) h «i ; colistier. 10 h. 13. 

Aiijouni iiui : Noël. — Demain : Saint-
Etienne. 

METEOROLOGIE — Statlan a» 4.IIM. -
Observation-, tanes le 9* décembre lWi. * 
16 h. : Baromètre : 7j9 mm. 6 ; hausse 
depuis la veille, à 9 h. : 1 mm. 9 ; Thermo
mètre : Fronde : 3 1 ; Mllllllia : 1.9 ; Mail 
ma : i.4 ; Etat hygrométrique : 89 ; Hau
teur d'eau tombée dei.ui- la veille. * S h. : 
Néant ; Direction du Vent : E»t ; Fort e 
modérée ; Direction des nuages : Est : E"»t 
du ciel : couvert ; Prévision» pour aujour
d'hui : Froid ; Asseï beau. 

PREVISIONS 0 1 L'OéFICE NATIONAL. — 
Ration Nam : Temps brumeux ; Ciel bru
meux et tre» nuageux, avec rare» éclainies 
dans lapréss-midi ; vent faible du secteur 
BM ; température dirune en faible baisse.; 
minimum de température eu bâUse faible sur 
ta veille. 

DEUIL. — Hier ont été célébrées t M u 
aan et dans la plus stricte intimité la m m 
de convoi M les vigiles pour Mm* a a a o u x -
NOTTIAUX, directrice du • Journal de 
Roubatx • 

Rappelons que c est demain mercredi, à 
10 h. S0 que Hroai c»lebre*e la» la 
s* ta atfaats . aa M 

>» iaa taatmu* 
SaUU-afaTUB, 


